
Passe-droits, titres de noblesse (« grandes » écoles, …).  Aristocratie au-
dessus des lois, coupée des réalités et du bon sens, soucieuse de 
perpétuer ses privilèges�Abolition des privilèges

Intérêt général, intégrant celui des générations futures

EGALITE �
Délocalisations, mondialisme, profits de court-terme, débauche 
énergétique, société du tout-jetable, du gas-pillage�Relocalisations, perspectives de long-terme, transition et 

sobriété énergétiques �
Règne du « dieu économie », des multinationales, alimenté par la 
croissance et le productivisme (productivité, rendement, compétitivité, 
performance) exploitant et aliénant les êtres humains et détruisant 
l’ensemble des écosystèmes. Spécialisation/parcellisation des tâches �
perte de sens, des savoir-faire locaux, des cultures

�Autogestion, coopératives, pouvoir aux salariés, production et 
consommation locales, artisanat, circuits courts �

Compétition/guerre de tous contre tous, et de tous contre la Nature, 
individualisme, opportunisme � tous perdants. Concurrence déloyale, 
alignement sur le moins-disant écologique, social et fiscal �
importation des pollutions et de la misère culturelle et sociale

�Respect envers autrui et la Nature, coopération, entraide, lien 
social

FRATERNITE �

1 euro = 1 voix

L’argent-roi au pouvoir�1 citoyen-ne = 1 voix

EGALITE �

Oligarchie, plus république bananière que monarchie à la scandinave

� Pouvoir de l’argent, des experts (« nous n’avons pas le choix, il n’y a 
pas d’autre société possible ! »)

�Instauration de la démocratie

Démocratie directe à la suisse, décisions au plus proche des 
citoyen-ne-s, tirage au sort des représentant-e-s.

���� Pouvoir aux citoyen-ne-s

LIBERTE-EGALITE 

�

Asservissement à l’argent et à la publicité

Culte de la vitesse, stress, courte-vue, superflu, frustrations, souffrances�
Abolition de l’esclavage

Décolonisation des imaginaires, éloge de la vie, de la lenteur, 
prise de recul, repenser nos besoins, le sens de nos actes et de
notre vie

LIBERTE

�

Vanité, ostentation, avidité, manipulations

Perdre sa vie à tenter de la gagner

Confusion entre croissance et progrès, réduction du progrès à son aspect 
matériel

�Simplicité, sobriété, transparence

Moins de paraître, d’« avoir », plus d’« être », de poétique, de 
vrai�

Entretien du mythe de l’abondance. Richesse = accumulation d’argent et 
de biens matériels, fuite en avant consumériste et énergétique du 
toujours plus = dogme/illusion de la croissance infinie du PIB �
récession, chômage de masse, endettement, inégalités (précarité, 
pauvreté, exclusion, discrimination), souffrances 

�Equité. Croissance en égalité, sens, dignité, bien-être, bien 
vivre, épanouissement, qualité des liens sociaux/familiaux, vie 
bonne, pleine, saine = Richesse�

Saccage/bétonnage de la Planète, déni de sa fragilité et de ses limites 
physiques, épuisement des ressources naturelles, extinction des espèces, 
changement climatique, océans poubelles, pollutions, cancers �Nature nourricière préservée pour les générations futures, 

biodiversité, air pur, beauté des paysages. Prise en compte de 
la fragilité et de la finitude de la Planète�

CONTRE le parti unique de la « croissance » et du « productivisme » qui nous mène collectivement droit dans le mur

POUR une sortie de l’illusoire idéologie sacrifiant tout à la croissance matérielle et au profit, générant en réalité ravages et souffrances

POUR un élargissement du débat et du champ des possibles, une bifurcation radicale, la réinvention d’un modèle de civilisation

Vu, les candidats, Jean-François Latour, candidat,                                                     

Marie-Christine Raimbault, suppléante
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« La maison br ûle et nous regardons ailleurs »,

nos enfants nous accuseront de ne pas avoir voulu remettre en question notre mode de vie.

Pour un sursaut des consciences avant un déclin moral


